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b****. de la eraix du combattant, d* ta 
croix de la Victoire, de la médaille rom-
mémoraltvè de la grande guerre et de la 
médaille de Verdun. Il aM membre du 
Conseil d'administration de îa Frater­
nelle dee combattant* roubalsl*n*, vlee-
préeléent ae la *octété « Lee décorés d» 
la médaille militaire ». m'mbre de p'u-

noanaaé ehavallar 
•aillante conduit* pendant la guerre. 

M. nerqutn fut mobilise au 250» d'in­
fanterie, avec le grade de sous-lieutenant 
Avec cette unité. Il participa à de multi­
ples engagements dans 1 Aisne, la somme 
1» Champagne, etc.. et partout M. Plor-
' I montra le même- courage tranquille. ! 
1 ' é i w énergie, qui Imposaient au* nom. i 
rr f et qui faisaient dé lui Un oSleler 
dél i t* . 

Ses qualités de meneur d'homme» fu­
rent d ailleurs rapidement remarquées et 
le 33 août 1914. 11 gagnait las galons ds I 
lieu tenant. 

Entretemps, la croix de guerre lui 
svmit été décernée, ainsi (rue plusieurs 
belles citations. Voici le texte de l'une 
d'elles é l'ordre de l'armée, qui lui fut dé­
cernée le 10 décembre 10ie : « A fait 
preuve pendant les journées dee 7 ' et S 
novembre 191«. à la priée du village 
d Ablalncourt. de beaucoup de sang-frord 
et d'un grand courage Son commandant 
de compagnie ayant été blessé dé* le début 
de l'action, a conduit brillamment son 
unité sous 1 objectif assigné, qu'il a main­
tenu et organisé malgré de violenta s o n - | 
bardsment* d* l'ennemi. » 

Par la suite, le lieutenant Florquln fut ; 
affecté au 30a». pula au SM- régiment d'tn- j 
fanterie Peu avant l'armistice, 11 fut dé- , 
taché comme officier de liaison supré» de I 
l'armée américaine. 

al. Florquln est maintenant capitaine i 
d* réservs au 110* d'Infanterie. La croix 
de cbevaller de la Légion d'honneur qui I sieurs racle tés patriotiques de notre 
vient ds lui «tre ettribuée. lui était certes | et archiviste ds la « Mune de Nadaud 

M A U R I C E F Œ L I X 

bien due et. en cette occasion, nous som­
mes heureux de lui présenter nos félicita­
tions. 

M. Marcel Castelain 
La croix des braves est sussl décernée à 

M. Marcel Castelain. représentant de com­
merce domicilié. 32, boulevard de la Ré­
publique M. Castelain est actuellement 
lieutenant de réserve. 

En 1914 le nouveau légionnaire, alors 

Dana tous ces groupement». M. Pcellx 
apporte un dévouement f t un désintéres­
sement qui lui ont acquis toutes le» cym-
pathlee. 

Nous le prions d'agréé? n--«s plus sta-
-ères félicitations. -

L'assemblée général» annuelle 
de la Caisse d'Epargne 

L'assemblée générale du Casas**] des di­
recteurs de la Caisse d'épargne de Rou-
baix, d " directeurs-adjoints et de» direc­
teurs des succursales de Lsnnoy. Croix. 
Wattrelos et Leer* s'est tenu lundi 30 dé­
cembre, à l i h., à, 1 Ho'cl de la Caisse 
d'épargne. 

M. Bonaml Wibaux. président en ou­
vrant la séance .donne lecture du rap­
p e l moral et financier de 1 exercice 1935. 

Il pa.'se tout d'abord en r-vue les dl-
vers événements de l'année écoulée i^ul 
eurent. A certains moments, o i s répercus­
sions tur le mouvements '.es opérations. 

Malgré tout le résultat ces opérât ons 
de l'année est très ssti»f»isa-,t. 

Le nombre dea dénesaut» qui était Ce 
75*00 su 31 décembre lf>34 s'élève ce 
Jour à 77.064. cour un n o u â t total de 
dépots de 32S.707.057 fr. 71. 

Au cours de 1935 le C s l v e «1 épargne a 
continué son rôle d'èducatrl-e de rsp'at • 
«ne ; quatre séances de 'a Journée de 
l'épargn* ont permis A S.Oiifl enfants et 
5.C00 grandes personnes 'l'emooiter de 

i précieux renseignements s i r l'utilité des 
bienfaits de l'épargne. Elle n pioc*dé •"• Je 
nombreuse* distributions de livrets pour 
récompenser les enfsnts de.» ceci** et de* 
cours du soir. 

Dans la mesure que la loi lui per.i.c». 
•Ile a aidé les œuvres sociale» d'aide et Ce 
prévoyance et ùe bienfaisance de notre 
ville. 

En terminant. M Bonaml Wibaux e.ore* 
ivoir rsnnelé le rouvenir d.--» scmlnlst-a-
teurs décédé* cette année, remercie e-e 
collègue* de leur précunse •olîaboratl-n 
11 exprime enfin s»-> espoir' de voir pour 

Juljlén devint ensuit* lieutenant, dana la 
réserve A Roubeix. où 11 vint se fixer, 
on fit appel à ses comp4*.i.i;js. et 11 fut 
chargé des cours de perfectionnement des 
tous-ofneterg de réserve de p . C. A. Sa 
veleur vient de nouveau d'être reconau* 
par se promotion au grade "le ctoltatnc. 

Ajoutons que M. JuU'.en u t l'ancien 
président du Syndicat des Radlo-électrl-
clens du Nord, et qu'il est délégué k la 
Commission des parasite* de l'Union des 
Syndicat* d* l'électricité et membre du 
Conseil de Gérance de Radio P.T.T. Nord! 

Nou* lui présentons n j * très vives et 
très cordial** félicitations. 

M. GASTON TETTELIN 
EST NOMMÉ CAPITAINE 

DE RESERVE 
C'est avec le plus vif plaisir que nous 

avons spprls la nomination au grade de 
capitaine de réserve 

. de notre concitoyen. 

. M. Gaston Tetteiln. 
domicilié. 150, rua 

i Daubenton. 
! M. Tetteiln partit 
I «n août 1914 comme 

soldat de 2' classe. 
Il fit toute ls cam­
pagne dans l'artille­
rie et par son allant 
et son cran gagna 
se* ga'ons 

Trois brillantes ci­
tations vinrent le 
récompenser. Il est 
chevalier de la Lé­
gion d'honneur de­
puis 1928 et t i tu­
laire de la croix des services militaires. 

Tout récemment. 11 vient de recevoir 
une lettre de félicitations du ministre de 
la Guerre pour son assiduité aux Ecoles 
de perfectionnement. 

Durant la campagne. M. Tetteiln fut 
blessé deux fols, à Verdun et au Mont 
Kemmel. 

Nous félicitons vivement M. Tetteiln. 

LA BRASSERIE COOPÉRATIVE 
DE M0NS-EN-BARŒUL 

Informe ses nombreux clients de bières en 
bouteilles, que ls consignation des caisses 
a bière sera ramenée A 5 francs, au lien de 
six fraiirs. A partir du 1" Janvier 1U3«. — 
Réclamez vos tickets au livreur. 4387 

LES ETABLISSEMENTS TRUFFAUT 
FETENT LEURS VÉTÉRANS 

Lundi matin, une courte mala émou­
vante cérémonie s'est déroulée dans l'un 
des plus anciens établissements Industriels 
de Roubalx, la maison « Les- fils d'Emile 

SI JOURNAL Db KOLUAIX * • = 
ancien élève du Lycée d* Tourcoing, nos l 
plu* sincères félicitations. 

M" 
PH0N0S - DISQUES 

M Rf.PEL-POLI.ET, 138. G'Rue. I l \ . 

LES E T R E N N E S DU CONTRIBUABLE 

Le prix du charbon augmentera 
i parlir d e 1 " janvier 

La Chambre syndicale des négociants en 
charbons de Roubalx-Tourcolng, nous an­
nonce qu'en raison des modifications du 
taux de l'octroi votées par le Conaeil mu-
nlclpsl, les prix des chsrbons et des cokes 
pour Roubalx. subiront une hausse de 
quatre francs k la tonne, k dater du l*r 

Janvier 1936. 

VOICI LA PÉRIODE DE» ETRENNES. 
Qu allez-vous offrir cette année ? C'est un Qu'Us soient 
problème difficile k résoudre. Pour les 
cadeaux du nouvel an, 11 faut Joindre 
l'utile k l'agréable. Au moment de voua 
décider, souvenee-vous qu'il n'est pas 
pour un fumeur de cadeau plus agréable 
qu'un coffret de luxe de cigares ou de 
cigarettes de la Régie Française. Offrez-en 
pour leurs étrennes k vos psrents et amla. 

Vel d'nae baladeuse 
Mme Lucienne Foumler, marchande de 

légumes, rue de Phllippeville, 27, avait 
laissé sa baladeuse en face de sa maison. 
Qu'elle ne fut pas sa surprise dana la soi­
rée, de constater que le véhicule ne s'y 
trouvait plus et qu'un malfaiteur l'avait 
enlevée. La baladeuse fut retrouvée dans 
la soirée de dimanche, rue des Pyramides, 
complètement hors d'usage. 

M. G. TETTELIN 

paye 

M. MARCEL CASTELAIN 

sous-offlcler, fut mobilisé au 233' R I et. 
avec cette unité. 11 fut parmi les premiers 
k se heurter k l'Invasion allemande Dès 
les premiers Jours de la guerre. 11 connut 
le baptême d u feu et se fit remarquer lors ; ,* , , V ( r , * | o „ n e H t _ 
de la fameuae et héroïque, campagne de i r „ M e M Rm.baix marche qu. serait le 
Belgique. Puis ce fut la retraite de la , „ _ , c „ , « l n a e i» stabilisation de la paix 
Marne. Conduisant crknement sa. section. t1 o u trsvall pour la population labo-
le sergent Castelain prêchait d exemple. I r . u „ ti économe de notrî W,ie. 
toujours gai. Joyeux au milieu des pires ! Au nom de tes collègues M. Leprrs 
situations.... président de 1* succursale de Croix. »t 

La croix de guerre vljnt d'ailleurs lui aoyen c>s administrateurs réméré'.* M 
apporter une récompense officielle pour sa ! Wibaux de son msglstrai ripport et lui 
condu.te héroïque. On avait besoin de : («prime au nom de tous, les voeux les 
gradée comme lui. Intelligents et braves: Il j melllèvrs pour 1936. 
fut nommé sous-lleutensnt. 

Avec le 9-corps. Il continua ses exploits , je PIERRE JULLIEN EST NOMMÉ 
On le vit en Champagne, aux Eparges. 
cisns la Somme, en Alsace, et partout 'on 
rencontra aussi son optimisme souriant, 
sa vaillance. 

En 1916 11 fit l'objet d'une citation par­
ticulièrement e'.ogleuae; en 1917, Il fut sé­
rieusement intoxiqué: en 1918 11 fut nom­
mé lieutenant. 

Nous le prlccs d'sgréer toutes nos féli­
citations 

UNE MISE EN GARDE 
On nous communique: 
Les mutilés de guerre et anciens combat­

tants de la région reçoivent, depuis quelque 
temps, la visite d'un Individu Imberbe pa­
raissant âgé de 35 ans. de taille moyenne. 
porteur de listes de médaillés militaires et 
de titulaires de décorations tie guerre, qui 
leur offre de leur faire livrer des diplômes 
encadrés dont le prix varie de 35 à 250 fr 

Les listes de références présentées con­
tiennent des noms et adresses connus. Le 
visiteur prétend — ce qui est faux — en 
avoir obtenu communication au siège de 
l'association locale. 

Le mutilé sollicité est invité à 
d'avance, S'il s'exécute. 11 lui est déll 
rf eu établi sur papier sans en-téte. ne por­
tant aucune adresse et dont la signature 
est quelconque ou Illisible. I* versement 
opéré, le vendeur ne reparait plus et le 
,oli cadre n'arrive lamais. 

Pour tromper plus aisément ses clients 
éventuels, le vendeur leur déclare < il l'a 
fait notamment à Tourcoing et à Flera-
Bieucq ces Jours-ci), que les cadres com­
mandés sont erécu'és par les élèves de 
l'Ecole des Mutilé». 

Le directeur de l'Kcole de rééducation met 
les anciens' combattants et victimes de la 
guerre en tçarde contre les agissements de 
cet Individu. 

L'Ecole de rééducation. 35. rue du Géné­
ral-Sarrau, à Roubalx. n'a pas d'agent com­
mercial et ne se livre à aucune tractation 
de cette nature Le directeur de cet établis­
sement serait reconnaissant aux personnes 
qui ont été dupées de lui donner tous ren­
seignements susceptible» de contribuer è 
mettre un terme a rrtte escroquerie d'un 
nouveau genre. 

AUTOBUS ROUBAIX-CAMPH.N-
WANNEHAIN ET RETOUR 

Service spécial du 1" Janvier et diman­
ches 5. 12 et 19 Janvier 1936. 

Départs de Roubalx : 6 h. 50, 7 h. 50. 
8 h. 50, etc., Jusque 12 h. 50 inclus et 
ensuite. 14 h. 20. 15 h. 20, etc.. Jusque 

h. 20, dernier départ. d 

M. Paul Van den Eede 
M Paul Van dsn Eede qui habite k 

Roubsix. 22. rue Pellsrt. qui est lui aussi 
nommé Chevalier, appartenait k la classe 
191g. ri partit comme simple soldat et 
revint après la campagne avec le grade 
d lieutenant. 

M. Vsn den Eede qui eut. su front, 
une brillante conduite a été cité 
trol-, fou 

Blessé deux fols. Il a en entre autres 
le tympan perforé 

Nous lui présentons nos vlv*s félici­
tations. 

Al. Maurice Fœlix 
C'sst avec un réel plsUir que nous ap­

prenons que M. Maurice-Armand Foelix. 
keè de 47 sns. demeurant 10. place de la 
Liberté, vient d'être nommé chevalier de 
1» Légion d'honneur. Cette <., .inctlon est. 
1» Juste lerompenae de it Lrulsnte con­
duite de M Foellx penda-.t ls guerre. 

Il fut rrcblliaé le 4 où' J914 au -33' 
R. I. av * lequel il fit t*»ts la camosene 
1914-1918. comme brancardier d'abord. 
brancard.er-muslcien, soa<-ci:r.' d* musi­
que et enfin csporal. Il participe a la re­
traite de la Belgique, k 'a bataille de la 
Marne, aux attaques d'Hébuterne. Ces 
Epargea. fie Verdun et de la Somme. 

Il fut blessé le 22 octobre 1S17 k Ho-1-
thulat (B.) et. après un mois de «oins 
k l'hôpital de ZuydCoote, !l rejoignit ton 
régiment 

Après l'armistice. M. PoelIX fit parti- de 
l'armé* d'occupation : 11 slla notamment 
k BarrebrUek. Mavence et vviesbaden. En­
fin. Il fut démobilisé le 17 Juillet 191». 

M. FOJIIX est titulaire d.T tioM citations 
é'.ogleuses a l'ordre du régiment, de deux 
citations * l'ordre de ls riiirad* " 
citation k l'ordre de la dlv?i 
citation k l'ordre de l'armée 

Il est rvssl titulaire de la 

CAPITAINE DE RESERVE 
C'est ivec plaisir que nous apprenons 

ou'un de nos concitoyens. M. Pierre Jul-
hrn. directeur Us la Maison Découlante 
et Julile-i, 83. Grand'Rue. s Roub.ilx. 
vient d'être nommé capitaine d'artillerie. 
dvns le rsrlre des réserves. 

Orlginslre d* Normsndl». M. Julllen 
.•engsget en 1915. alors qu'il n'était Igé 
que d* 17 ans. et fut affecté t. un réjl-
ment d'artillerie. 

Peu après. Il gagnait les galons d; bri­
gadier, et ttalt versé dans une rrme toute 

iPh a» J de Rx ) 
VI. PIERRE JLLLIEN 

neuve alors. 1* défense centre avion*. 
Vite, le Jeune roldst se passionna pour 
cette nouvelle ferme de l'^.lillerie et, 
grâce A la bienveillance de rca chefs, il 
mit au peint et perfectionna divers ap­
pareils qui avalent aurtout pour but une 
plus grsnde précision des engins. 

Ces. études, et la valeur technique du 
leune homme attirèrent sur lui l'atten-

iTune i tlon du haut commandement, t l on l'eh-
et .d'une vo?a k l'école spéciale de D. C. A., k Fon­

tainebleau. Il en sortit avec le grade d* 
édslll* ml- ! sous-iieuten 

lltalr*. des croix de guerr çaiee et I Véritable rpéclaliete de cette arme. M. 

iPh du J. de Rx i 

Al. JULES T H É R I N 

Truffaut », tissage, rue de l'Aima prolon­
gée. II s'agissait de fêter — dans une 
Joyeuse intimité — les soixante années de 
présence dana l'usine d'un des ouvriers. 
M. Jules Thêrin. ourdlsseilr. qui. le fuit 
mérite d'être signalé, a connu successive­
ment cinq générations de patrons. 

M. Thérln. d'origine belge n'a pas droit 
malheureusement aux récompenses offi­
cielles françaises, mais cela n'empêcha pas 
M. César Truffatrt. l'un des directeurs 
actuels, de dire au vieil ouvrier toute sa 
reconnaissance, et aussi toute son amitié, 
méritée par plus d'un demi-siècle de la­
beur et de dévouement ininterrompus 
dans cette usine dont 11 a connu tous les 
chefs. 

La reconnaissance de kg. César Irutfaut 
et de son frère alla aussi S plusieurs lutres 
vieux collaborateurs, et notamment au 
fendé de pouvoirs, M. Iules Desurmont 
(46 ans de présence; Emile Deleu. direc­
teur du tissa ^ • (3g ans de présence i; Leo-
pold Lamb -, contremaître (33 ans); Ni­
colas Legrand, contremaître (33 ans»; Au­
gustin Tlmperman, rentreur (31 ans) et 
Louis Fa-„sln (30 ans) . 

Au nom des héros de la fête. M. Therln 
répondit par quelques mots émus, et on 
leva ensuite une coupe k la santé dea vé­
térans et k la vitalité toujours plus grande 
de cette vieille mslson roubalslcnne. 

Ls cérémonie se termina par la remise 
d'un cadeau k M. Thérln. 

PERDU 
IL A III : l'KKDI' dans la Journée de 

VENDREDI dernier, par un contrôleur de 
la SOCIETE ROI BAIeilENNE D'ECLAI­
RAGE, un gros livre cartonne de relevés 
de consommations de gax et d'électricité. 
Prière de le RAPPORTER d'I'RtiENC'E. 
contre récompense, aux bureaux. .18. rue 
de Tourcoing, à ROIBAIX. 45080d 

M. GASTON F0RGE0IS 
EST NOMMÉ 

PROCUREUR GENERAL A ALEP 
Nous spprenons que M. Gaston Porgeols, 

avocat général près la Cour d'appel de 
Beyrouth, est nommé procureur général 
auprès de la Cour d'appel d'Alep et Inspec­
teur général adjoint de la Justice. 

Nous présentons k notre concitoyen. 

Une gTeve an tissage Carissimo 
qaai de Wat*reloi 

A la reprise du travail, lundi matin, 
au tissage Carissimo. quai de Wattrelos. 
les ouvriers ont refusé de mettre leurs 
métiers en marche et ont demandé une 
augmentation de salaire de 25 S sur tous 
les articles. 

La direction de l'usine, avisée du diffé­
rend, reçut dans la matinée une déléga­
tion qui exposa les revendications des ou­
vriers. Nous croyons savoir que la direc­
tion de l'usine offrit une augmentation de 
10 %, mais sur quelques articles seule­
ment. Ces conditions ayant été Jupccs 
inacceptables, la grève a été décidée et le 
personnel au complet a quitté l'établisse­
ment. 

LA DECLARATION DES DOMESTIQUES 
ATTACHES A LA PERSONNE, PRECEP­
TEURS, ' PRECEPTRICES ET GOUVER­
NANTES. — Les employeurs sont tenus, 
sous peine du doublement de ls taxe, ds 
faire, dans le courant du mois de Janvier. 
la déclaration du nombre et du sexe des 
domestiques (y compris les chauffeurs et 

Jardinier») attachés k la personne. 
n logés, des précepteurs, 

préceptrices et gouvercantea. a leur ser­
vice au 1" Janvier 1933. 

Les personnes ayant fait une déclara­
tion l'année dernière recevront k domicile 
un questionnaire qui devra être retourné 
k la Mairie ou remis k l'appariteur au 
rez-de-chaussée, avant le 31 Janvier 193* 

Les nouveaux Imposables devront retirer 
ce questionnaire k la mairie de Roubalx, 
jn,. étage, porte 22. ou k l'spparlteur au 
rez-de-chaursée. 

LA TAXE MUNICIPALE SUR LES 
CHIENS. — Incesssmment aura Heu a 
domicile le recensement des chiens en vue 
de l'établissement de la taxe pour 193S. 

Pour cette Imposition, les chiens sont 
classés en deux cstêgories. 

Le classement n'est déterminé ni par 
rage, ni par la taille, ni par la race, mais 
psr l'utilisation effective. 

Les chiens pouvant être classés dsns les 
deux catégories seront obllgstolrement 
classés dan-, celle dont la taxe est la plus 
élevée 

1" catégorie. — Il faut entendre tout 
animal qui. non préposé spécialement k 
la garde, est laissé en liberté, est admit 
dans les maisons ou appartements, accom­
pagne son maître dans ses sorties et ses 
promenades; les chiens servant k ls chssse 

Z"" catégorie. — Il s'agit des chiens 
affectés exclusivement k la garde et non 
compris dans la catégorie précédente 

Le contrôle en cours d'année est exerce 
au moyen de médailles remises aux pro­
priétaires de chiens de 1" catégorie, mé­
dailles qui doivent être attachées au collier 
de* animaux. 

Seuls le» chiens de 1" catégorie, por­
teurs de médailles, peuvent être rencontrés 
dans la rue 

Les infractions entraînent le triplement 
de la taxe afférente k la catégorie à la­
quelle le chien ayant fait l'objet d'une 
fausse déclaration aurait dû être classé. 

A LA SOCIETE DE SECOURS MUTUELS 
« L'EMPLOYÉ ». — Le comité s'est réuni 
le dimanche 29 décembre et a examiné le 
dossier fies allocations pour naissances, 
maladies et chnmeg' 

Les intéressés seront convoqués pour le 
Jour de la recette qui aura lieu le diman­
che 12 Je.r.Mer. 

L'ADMINISTRATION MUNICIPALE NE 
RECEVRA PAS LE JOUR DE L'AN. — 
Tout en ayant le vif désir d'entretenir 
de cordiales relations avec les corps cons­
titués et les fonctionnaires. i'Admlnlstia-
t'.on municipale ne recevra pas k l'occa­
sion du Jbur de l'an. 

BUREAUX DE LA MAIRIE. — A l'occa 
sion des fêtes de lan . les bures 
mairie seront fermé 
Jeudi 2 

i MARDI »l DÉCEMBRE 1935 
leurs, crée de* charge* disproportion née* 
aux possibilités de chacun. C'est pourquoi 
l i ppl cation de la nouvelle taxe a etê ap­
prouvée. 

La taxe portera sur- sous les locaux -ASSU-
Jeitlt. su droit proportionnel ds patente. 

Elle est calculée aur la valeur loeatlvs qui 
•set de base su droit proportionnel de pa-
Ukte et comporte les mêmes exemptions 

L Administration municipale s envls^gt 
un ts-'i dégressif pour les eontrlbusbls* las 
rlus dignes d'Intérêt et a décidé d'spplir.er 
ls taxe sur les bases suivants* ; 2 0/7 d* la 
et Itui locatlve pour les loyers de 1 k 600 fr : 
4 (,/n pour le* loyer* de soi s l 000 fr., et 
6 0/0 pour ceux de 1.001 fr. et au-dessus. 

Du décomote qui a été fait. 11 rassort aue: 
11 y aurait 3S1 lmpossbles dans la catésntrie 
d- 2 0 0: 224 dana ls catégorie de 4 (Vô. 
3'H dsns ls catégorie de 6 0,0 

D'après les évaluations qui ont été fa i te . 
11 semble que celte taxe, sonllquée dans c'a 
conditions, eeralt susceptible de produire 
annuellement la somme de 350.000 fr. 

LES ANNONCES k paraître dans le 
c Journal de Roubalx > peuvent être re­
mises chez M. Devras. 18. rue Jean-Jaurès. 

(ra 9 h a 

de la 
Journée du 

m de l'Etat-clvll 
idl pour recevoir 
nce et de décès 

LE BOULEVARD CARN0T 
S'APPELLERA DESORMAIS 

AVENUE DE FLANDRE 
La décision prise psr le Conseil général 

et approuvée par le Conicil municipal, 
d'attribuer a la paitle du grand boulevard 
allant de la Marcque k l'entrée du Parc 
Be.rbléux sur le territoire de Croix, le nom 
d'avenue de Flandre, a été cntsrtmé; par 
tl. le préfet du Nord. 

L'artère départemental** portera 
d'jsormnts fur tous les actes publics le 
r.om d'avenue de Flandre. 

Une réunion de la Société 
des Jardins oavrierg de France 

La section de Croix de ret important 
groupement de Jardiniers amitenra 
1360.000 membres) a tenu son essembléc 
générale dans la salle des Rentre-tua. 

M. le maire de Croix présidait. Après un 
exposé par M Bonnet, des avantages de 
l s société, les Jardiniers municipaux pré­
sents décidèrent d'y adhérer. 

La section de Croix, désormais renfor­
cée de nouveaux membres, organisera 
cette année plusieurs conférences dont ls 
première se fera dsns le courant de Jsn-
vltr et ls seconde dans le* Jardins muni­
cipaux (ancienne propriété Lehoucq). 

Après une causerie de M. Bonnet sur la 
préparation du soi et' les soins k'donner 
su fumier; la réunion se clôtura par le 
tirage d'une tombola dont le nombre dts 
lois avait été augmenté par les soins de 
M. Seigneur. 

les déclamations de naissi 
seulement 

CRECHE MUNICIPALE 
municipales seront 
nce du Jtudl 2 Ja 

de-Roubaix 
CLUB ARTISTIQUE 

Ce mardi 31 dic-mbre 
CHORVLE SAINT-MARTIN. — Ce mardi 

31 déc-mb e k 18 h 50. réunion de tous 
les chonnes. k la sacristie, entrée par la 
sacristie, pour présenter 1 
Nouvel an k Mjr Bègne. 

Une bibliothèque populaire 
à la paroisse Saint-Martin 

Pour protéger la Jeunesse contre la con­
tagion immorale des mauvais livres, une 
bibliothèque populaire ouverte k tous sera 
prochainement Installée au centre de la 
paroisse Saint-Martin, rue Jean-Jaurès, 
face au portail latéral de l'église. 

On y trouvera un choix considérable de 
livres Intéressants pour tous les kges et 
pour tous les goûts. 

-illi 30 

jhsl ls 

Une jeune fille est blessée par une moto 
rue de Lannoy 

Lundi, un accident s'est produit rue 
Éd Lannoy, dans les circonstances sui- \ 
vantes : 

Vers 14 h., une moto avec stde-ear. I 
montée par M. Henri Van Houwaert, âgé | 
de 37 ans. domicilié 398. rue de Tournai j 
à Tournera, roulait rue de Lannoy. Le ! 
motocycliste était accompagné de sa fem- 1 
me et de sa fille et se dirigeait vers la | 
place de la Liberté. A hauteur de la rue j 
Jules-Ouesde, M. Van Houwaert trouva la j 
rue en partie obstruée par un tramway k i 
l'arrêt. De plus, la droite de la chaussée 
était occupée par une camionnette en sta­
tionnement. 

Le motocycliste doubla donc le tramway 
k gauohc. Mais au même Instant, une Jeu­
ne fille. Mlle Maria Sowtnska. âgée de 
18 ana, servante. 177, rue de Lannoy. sor- | g „ e | e s c o n t r i b u a b l e s C r o i s i e n S 
tait de chez sa patronne pour se rendre H , . . 
de l'autre côté de la rue. En traversant I d e v r o n t S o u t e n i r I a n p r O C n a i n 
la chauasée. elle lut happée par le slde- U ( . a n t fli| o l r q u l , u l â g*, donna par 
car et Jetée sur le sol. j , , l c l d u ] 3 a o û t lajg. ! e conseil municipal. 

On la releva aussitôt et on la transporta : dBn» la séance qu'il a tenue, dtmsiich" 
à son domicile, où M. le docteur Leplat | m l t m 'R voté l'application de deux tax-s 
vint lui donner des soins. Le praticien ; ce ans» : la taxe sur la valeur locatlve dei 

une fracture de la I Iccsux servent k l'exercice dune nrofstMon 
et relie Imposée d'après la valeur locativt 

LEPOUTRE-SIX et C" 
Itt K <le l'Olie»! Ki.llhalx. T Rx 323.01 

COKEC. B. 
Pilonné spécial p' chauffage central 

Anthracite du Tonkin 
«JlALITr CXTRA 

CHARBONS DE MÉNAGE 
TOUTES QUALITES 

Livraisons en sacs k partir de H00 legs 

CROIX 
Les nouvelles taxes 

constata notamment 
Jambe gauche 

La blessée a été ensuite admise a l'hôpi­
tal « La Fraternité ». La pol.ee a ouvert 
une enquête pour établir les responsabi­
lités. 

Un désespéré se tire un balle 
dans la t£e 

Dimanche soir, vers 23 k, 20. M. Dorin-
deu. commissaire de polie*, .ctalt a-,:pelé 
rue Berthelot. 18. au domicile de M. Sé­
raphin Losfeîdt. garçon brarseur, kgc de 
53 ans. 

Des voisins avalent entendu tirer un 
coup de revolver. De fait, on trouva M. 
Losfeîdt Inanimé, un revolver prés de lut. 

Souffrant de neurasthénie, le malheu­
reux avait tenté de mettre-fin k ses Jours 
et s'étslt tiré u n e balle dans la tète. 

M. le docteur Sueur, qu. fut appelé 
aussitôt. apr~a avoir const.i'.é que l'état 
de M. Losfeîdt n'était pas désespéré. 1* 
Ht transporter k l'hôpital oe la Frater­
nité. 

LunJl matin, après une séance de ra­
diographie, la balle a été extraite de la 
boite crânienne. 

CONSULTATIONS DE NOURRISSONS 
ve:dredl 3 Janvier, aux heures habituelles 

POUR LES VIEILLARDS DE L'HOSPICE. 
— Une auète faite au cours du banquet r.es 
* Javelotteux » de chez Lauwcrs. 44. rue de 
Thlonvllle. a produit 15 fr. Cette somme a 
été remise au Comité de répartition ^our 
1er \ leillards de l'Hcaplce. 

- WASTQUEHAL 
M. MICHEL CH0FFEL EST PROMU 

CAPITAINE DE RESERVE 
Nous apprenons avec plaisir que M. 

Michel Choffcl, le sympathique directeur 

La tentative de suicide 
d'une jeune servante 

Nous svons relsté hier la tentative rie 
suicide d u n e Jeune servante. M1" Denise 
Ramon. kgée de treize ans. en service, rue 
Ingres. 34. qui. dimanche vers 7 h., se Jeta 
dans le canal, prés du pont du Gallon 
d'Eau. 

Nous a.ons dit aussi qu'elle en avait 
été retirée presque aussitôt par un pas­
sant. M. Emile Delgrange. marchand de 
Journaux. 33, rue de Cartigny. qui J e u 
son veston a la désespérée et parvint ainsi 
k la ramener sur la berge 

Ajoutons que M. Delgrange fut aidé 
dans sa tache par M"" Fournler, demeu­
rant place Chaptal, laquelle maintenait 
M. Delgrange tandis que celui-ci. penché 
au-dessus de l'eau, s'efforçait d'atteindre 
la Jeune servante. 

Nos félicitations k M. Delgrange et k 
M™" Fournler, sans lesquels la Jeune fille 
se fût Infailliblement noyé*. 

locaux servant d'habitation 
I 'ACCROISSEMENT DES CHARGES 

C'est l'accroissement du chômage en pa 
tlculler qui a nécessité l'application de m 
taxes. 

Er 1931. 11 a été payé pour les chsrges de j 
chômage. 383 121 fr 08; en 1932. 2 2*2.264 : 
fraie- 32 en 1933 2 075.010 fr 6P; en 193*. 
3037.237 fr. 50 

Cette année, c'est prés de 3 600.000 fr JUI 
nerr.nt payés pour ce chapitre. 

Le» charges d'a*s!atsnce o»t également et» 
augmentées dans des proportions eonsldé-
isbles. 

En 1925, le nombre de vieillards liif.rmei 
el Incurables secourus k Croix, était de :>83. 
il ctslt de 470 k ls fin de 1934. 

L". dépense pour cette catégorie d'assis­
tance s'èlevslt pour l'année 1929 k 173 594 
francs 96 Elle coûtera au minimum If-oOOO 
t i tres pour cette année. 

L'J quote-part de ls Ville dans les secours 
alloués sux chômeurs s'élèvera, pour 1933. k 
525.000 francs. 

LA TAXE SUR LA VALEUR LOCATIVE 
DES LOCAUX SERVANT 

A L'EXERCICE'D'UNE PROFESSION 
Jusqu'k présent, en particulier pour le 

s i l Ma du chômage. l'Administration mu­
nicipale avait proposé de recourir k des 
emprunts. Ce moyen soulève des dlfilcur.ès 
et ausmente les chsrges des contrtbusblet. 
Le vote de centimes additionnels, par all-

iPb ouJ Je l 
M. MICHEL CHOFFEL 

des établissements Gros k Wasquehal. rus an-Bsrt, vient d'être promu capitaine 
-tlllerle de réserve, 
atlf de Lyon et Ingénieur E d . , M. 

CTionel appÂrtlant à la classa îeoc «*>Tr 
Incorporé en octobre 1910 coassa* et*> 
officier au 1 " régiment d srUBarta « 
montagne. Parti au front an août M l 
comme adjudant, il Ht tout* la rsmpaf 
1914-1918 qu'il termina avec la grasss ' 
lieutenant. 

Il est titulaire ds la croix da «tsar , 
d* la crou du combattant *t de* mextall i 
commémoratlve français* et lat i l Iflaa*. 

Sa bravoure durant le* hostilités, al. •' 
qu* aa compétence, lui valurent ptindl, . • 

M. Choffcl. au cour* d'un* attaqua, ft j 
Intoxiqué par le* ga* asphyxiant» at « p f ' ' 
quelque* Jour* d* tralt*m*nt dana t 
ambulance de l'avant, retourna an ttt .: 
aur aa demande. 

Etant officier Instructeur t l'Importa:" ~ 
section de* sous-offlcler* d* is—cva if 
Lille. M. Michel Choff*l a été proax .;. 
voici quelque tempe déjk. pour l'oMant 
de la Légion d'honneur, qu'il a B**n r. 
rltée 

Nous souhaitons vivement qu* or • 
haute distinction lui «oit aocorda* btan •>'. 
et notas nous Joignons k **a 
amis pour 1* féliciter. 

Apre* I* suicida d'un jeun* saUat 
déserteur da 4 3 ~ RJ. 

Nous avons relaté hier dana quels**' 
circonstances on avait retiré du canal da) 
Roubalx, entre le* écluse* du Trtaat *t d u 
Mollnel. le corps d'un Jeune soldat orlfU 
r.aire de Wasquehal. George* Oallein, d é ­
serteur du 43s R.l. en détachement k Va-
lenclennes. et dont ls famille habit* Bat. 
impasse Lavoisler. k Waaquehal. quartier 
du Fort Chabrol. 

Ayant été ajourné deux fois, 1* Jduata 
soldat George* Oallein avait été Incorporé 
ai 43' R.l. le 39 octobre dernier et affecté 
au détachement de Valenclennea, pour 
effectuer une année de service. D'un t em­
pérament taciturne, le jeune soldat ne é* 
plaignait pourtant nullement de la Aria 
militaire. C'eat k la suite d'un* cri»* d*> 
neurasthénie k laquelle 11 était sujet c o u ­
ramment, qu'il revint chez lui après avoir 
quitté la caserne, le dimanche 24 novem­
bre. 

Son beau-père. M. Padrao. ayant voulu 
le reconduire à Lille pour qu'il puisse ren­
trer k la caserne avant d'être porté déser­
teur, le Jeune homme voulut néanmotna 
passer la nuit chez ses parents. Le lende­
main. Georges Galleln ** leva vers 6 h e u ­
res et après avoir embrassé, sa maman, .11 
déclara se rendre k l'hôpital militaire dé 
Lille où. préteudalt-11. 11 avait a s* pré­
senter. 

Le Jeune soldat n'en fit pourtant rien. 
On pense qu'il alla aussitôt se Jeter dana 
le canal, non loin de son domicile. 4 
proximité duquel son corps devait ètr* ré­
tiré de l'eau cinq semaines plus tard. 

Ajoutons que c'est M. le docteur Butin , 
le père, qui lut appelé à constater le décès 
è la morgue du cimetière de Wasquehal. 

M. Tapie, commissaire de police, ayant 
terminé son enquête en concluant k u n 
ruicide. a autorisé lundi sprès-roldl. a* 
transfèrement au domicile de la famille, 
du corps de Georges Galleln, 

Les étrennes des Petit» Ménafcg 
du Capreau 

A l'occasion du Nouvel An, le Comité 
des fêtes de bienfalaance du qusrtler e u 
Capreau, a procédé au cour* de la Jour­
née de dimanche k une distribution dé 
denrée» aux vieillards des Petits Ména­
ges du Capreau. Chaque vieillard a saeu 
un kilo de sucre et une livre de café livrés 
par les commerçants du qusrtler adnèW 
rents k la fête 

Nos félicitations au Comité pour cette 
bonne pensée. 

Une voiture hippomobile tamponné 
une auto 

Lundi, vers 10 h. 30 du mstln, le con­
ducteur d'une voiture hippomobile dea 
< Laiteries des Marguerite* • de Marcq-
en «srqnsuA, avait momentanément quitté 
son véhicule dans la rue Sadl-Carnot, pour 
effectuer ses livraisons. S'impatlentant. la 
cheval continua ss route sans conducteur 
et a'en vint heurter 1* camionnette d'un 
marchand d'épicerie* de Marquette-lea-
Ltlle qui statlonnsit a l'angle dea rusé 
Msrceau et Sadl-Carnot. Il en résulta dan 
dégkt* assez importants k la camionnette. 
Le propriétaire a fait dresser un constat 
psr M' Gaillard, huissier k Roubalx. 

M. Moneyron. brigadier de la police lo ­
cale a adressé des observation* au conduc­
teur de la voiture, pour abandon d'équi­
page sur la vole publique. 

IES BUREAUX DE LA MARIE seront 
fermés mercredi 1er Janvier at Jeudi 2. Sesal 
le bureau d* l'état-clrll sers ouvert Jeudi 
matin, de 10 k j : h. 

PAS DE POINTAGE DE CHOMEUR» 
MERCREDI ET JEUDI. — Le pointage dsa 
chômeurs est supprimé pour les Journées 
dei mercredi 1er et Jeudi 2 Janvier, k ''oc­
casion de la nouvelle année. 

SERVICE D'EBOLAGE. - — Le ser7le* 
d'ebouag* passera dsns le secteur du Centra 
J<udl 9 Jsnvter. au lieu de mercredi. 

FERMETURE DES ETABLISSEMENT* 
PUBLICS. — A l'occasion de la nouvotl* 
année, le* établissement» publics »on*. atito-
lises k rester ouvert* Jusqu'k 2 h. du matin, 
le* nuits osa 31 décembre et 1er Janvier. 

é WATTRELOS 

POUR LE TIMBRE ANTITUBERCULEUX. 
— Le Comité wattreloslen du timbre anti­
tuberculeux noua prie d* faire connaîtra 
qu'k l'occasion de 1* représentation d* 
« Zoe ». ce soir mardi 31 décembre, k 20 11* 
psr M. Bloc*, de Radio p T T. Nord. d»o» la 
salle du Clnéms Fax. les organisateurs et la | 
d'-ection du Cinéma Psx ont offert sponta­
nément de vend-* le programme au profit 
de l'Œuvre du Timbra antituberculeux. A 
fous les spectateurs qui se muniront e u 
programme, les Comité» du Timbra «t du 
Dlspeusanre su.-a-sent k l'avance un cita* 
Ptureux merci. 

CAISSE PRIMAIRE D'ASSURANCE* gO-
CIAI.ES « LA FAMILLE s. — S*CtaSa du 
Laboureur. — A cause de ls nouvelle année, 
la permanence. 2. rue de LIsleux. aura lieu 
ce mardi 31 décembre .de 19 k 20 h. 

LES PRODUITS GÉRARD 
SONT DE QUALITE RARE 

Feuilleton du « Journal dé Roubaix » du mardi 31 décembre 1»35. - N" M. 

— Du coeur, on en a toujours; n'Im­
porte, on a bu pour se donner de 
l'aplomb... Et puis, c'est pas tout ça. les 
s flaires ne voiit plus, voilà trois semai ­
nes que vous ne m'avez pas (ait tra­
vailler, excepté à Thlembronne où nous 
avons failli être pinces, et s a n s rien ga ­
gner. D'abord, vous deviez prendre les 
deux mil le francs que l e fermier vous 
offrait, c'était toujours autant . 

De Herfeld venait de se lever, ses 
poings se crispaient, et, d'une voix con­
centrée: 

— Tu es venu Ici pour me donner des 
ordres? , . 

— Des ordres. . Je ne d " pas. capi ­
ta ine; mal» je dis que ça ne peut pas 
continuer. Je n'ai plus d'argent. H 11 
m'en faut. 

— Et si Je ne t'en donna pas? 

— Vous m'en donnerez. 
— Tu as dit? 

— J'ai dit que vous m'en donneriez, 
pa ire que vous ne voudriez pas que 
J'aille dire en sortant d'Ici que vous êtes 
le chef des < récaufleux d'pleds »... 

A ce mot. de Herfeld bondit, 11 prit 
dans un tiroir de la table un pistolet 
tout chargé 

— Misera l i e ! tu ne m e connais donc 
pas encore? Tu ne sais donc pas que 
rien que pour cette menace, tu as m é ­
rité la mort? 

L'ivrogne sourit. 

— Je n'ai pas peur; je sais bien que 
vous ne m e tuerez pas. 

— Tu aa juré de me pousser a bout! 
hurla le capitaine. 

— Prenez garde qu'on vous entende, 
et remettez votre morceau de 1er dana 

le tiroir. 11 pourrait arriver un malheur. 
Vos domestiques et vos voisins savent 
que Je suis Ici, et quand on Joue le jeu 
que vous Jouez, il ne faut pas laisser les 
gens de justice mettre le nez dans ses 
affaires. 

Le capitaine déposa son arme. 

— Cette brute, se dit-il. est plus forte 
que Je n'aurais cru. Changeons de jeu. 

Il s'assit, e t prenant une voix enjouée: 
— Mon ami. Dur-à-Oulre, je suis c o n ­

tent de toi; tu es un brave. SI tu avais 
eu peur. Je t'aurais traité comme on 
traite les lâches, je t'aurais lait jeter à 
la porte, et demain tu aurais été rayé 
des cadres de la compagnie; mais tu 
m'as prouvé que tu avais du coeur, et 
la première Ueutenance vacante sera 
pour toi. Maintenant pour bien faire la 
paix nous allons prendre un verre de 
vin. Tu dois avoir soif. 

— On a toujours soif, capitaine. 
Le chef des chauffeurs sonna, de ­

manda une bouteille de Malaga et deux 
verre». . . 

— Tiens , se dit Dur-à-Cuire. 11 a peur 
décidément, et 11 nie doux. O h ! j'ai eu 
un* riche Idée de le suivre. 

Les deux verres remplis, le capitaine 
e n prit un. 

— A ta santé , mon vieux camarade. 
quahd tu auras coûté de ce vin là. tu 
me diras si, oui ou non, Je te traite en 
ami. 

—r Mille tonnerre*, Je n'ai jamais rien 
bu d'aussi bon. 

— Puisque tu ne le trouves pas m a u ­
vais, encore un verre? 

— Ah! diable, j'accepte, et tant qu'il 
y en aura dans la bouteille je ne suis 
pas homme à vous faire affront. 

— Bois toujours! quand il n'y en aura 
plus, 11 y en aura encore. 

— A la vôtre, mon capitaine!. . . C'est 
égal; vous avez bien fait de ne pas vous 
fâcher pour bon; car, aussi vrai que Je 
m'appelle Barrai de mon vrai nom, et 
Dur-à-Cuire pour les camarades, si vous 
m'aviez mal reçu, je vous dénonçais. 

— Et maintenant? 
— Maintenant ! je me ferais tuer, 

hacher, piler, couper en petits morceaux 
pour vous. 

— Bois donc; si tu ne le trouves plus 
bon, j'en ai de meilleur encore dans ma 
cave. 

Le capitaine venait de verser dans 
son propre verre quelques gouttes d'une 
liqueur brune contenue dans un petit 
flacon de poche, et en approchant le 
verre de Barrai pour le remplir, il lui 
fit prendre le sien sans qu'il s'en aper­
çut. Quelques minutes après celui-ci 
commença à parler difficilement, puis sa 
tète pencha sur sa poitrine, et il tomba 
profondément endormi. 

Les domestiques furent appelés: 
— Prene» cet homme, leur dit de 

Herfeld. et portez-le dans la chambre 
voisine d e l à mienne, vous le déshabil le­
rez et le coucherez. 

Puis, il ajouta e n guise d'explication: 

un brave h o m m e qui a malheureuse­
ment la faiblesse de s'adonner à la 
boisson. 

Quand son complice fut bien et dû­
ment couché, il sortit pour retourner à 
la soirée du colonel. Il était à peine 
clans la rue. qu'il se croisa avec le capi­
taine Hartmann qui paraissait inspecter 
curieusement sa maison 

— Bonsoir, cher capitaine, venez-vous 
me faire une seconde visite? 

— Non. monsieur. Je passais... et... 
— Si Je pouvais espérer le bonheur de 

vous posséder quelques instants . Je ren­
trerais... 

— Ne vous dérangez pas, fit le vieux 
soldat, visiblement embarrassé, tandis 
que son adversaire prenait avantage de 
son embarras. 

— Je vous en supplie, donnez-moi 
quelques minutes; hier. Je n'ai pas pensé 
à vous offrir de visiter la maison, vous 
verriez que je ne suis pas trop mal logé. 
Vous pourriez même vous assurer que 
tous mes chevaux sont à l'écurie. 

— Monsieur de Herfeld. vous avez 
1 uitention de m e tourner en ridicule, 
prenez garde, je ne plaisante Jamais, 
mol!... 

— Oh! capitaine, voilà u n * bien m é ­
chante parole! Soj-ez convaincu que J'ai 
pour vous la plus profonde estime. 

— C'est bien, monsieur. Je ne vous 
la demande pas. 

Et, sur ce mot qui n'avait rien de 
U n ancien serviteur de la famille, gracieux, pas plus dans le ton que dans avait bien dormi. 

les termes, le brave Hartmann tourna 
les talons et disparut au détour d'une 
rue; l'Allemand resté seul au milieu de 
la chaussée: 

— Va, mon bonhomme, va ! tu es 
encore une fois arrive trop tard; mais 
demain tu galopperas sur la route de 
Bomy, et pendant quelques Jours tu te 
gaudlras de la pensée que tu as mis la 
main sur le chef de la bande des chauf­
feurs. 

Cinq minutes après, il rentrait dans 
les salons du colonel oU 11 eut encore le 
bonheur d'obtenir une valse de made­
moiselle Julienne, qui était bien décidé­
ment une délicieuse créature. 

Le lendemain matin, au moment où 
le capitaine de gendarmerie recevait la 
lettre que nous connaissons, et prenait 
toutes ses dispositions pour ne pas m a n ­
quer une aussi importante capture. Bar­
rai, dit < Dur-à-Cuire ». se réveillait. 

En se voyant dans une chambre dont 
tous les meubles étalent pour lui d'une 
magnificence inimaginable, il se frotta 
les yeux et se demanda où 11 était, et ce 
qui pouvait bien lui être advenu. 

Il se trouvait la tète lourde, 11 avait 
grande peine à rassembler ses Idée*, et 
ses souvenirs ne lui revenaient que len­
tement et péniblement. A la fin. Cepen­
dant , 11 était parvenu à reconstituer en 
partie la scène de la veille, et se deman­
dait ce qui allait en résulter; quand 11 
vit de Herfeld entrer dans sa chambre, 
le visage souriant, et lui demandant s'il 

Cet abord amical le rassura grande­
ment, et le tira d'une grande perplexité; 
car, maintenant qu'il était dégrisé, s o n 
audace de la veille avait complet «trsatat 
disparu De Herfeld ayant répété aa 
question. 11 balbutia: 

— Pardon, capitaine. Je ne me * o u -
viens plus. 

— Ecoutez-moi. Barrai, vous é tés agi -
bon compagnon que J'apprécia 
coup. Hier, cependant, vous ave» eu k) 
tort, voulant me parler, de voua mettre) 
dana un état d'ivresse qui voua dttvtt 
l'intelligence de vos actes. J'ai é té obUaé, 
pour vous empêcher de faire quelque» 
graves sottises, de vous faire prendra 
une assez forte dose d'un vin parAtaaxa* 
qui. en mettant le comble à votre Ivre**»*, 
vous a fait tomber dans un profoudl 
sommeil 

> Maintenant , causons raisonnable» -
ment. 

s Vous comprenez vous-même qu'ai 
ne faut pas que de *embta>».éa i 
renouvellent: d'un autre coté, je i 
depuis quelque temps vos bénèfloeg | 
été peu élevés, et comme j e t iens 
pa perdre un homme comme voua, 
cinquante francs que j e vota a 
cepter, et dorénavant chaque 
Je vous compterai la même sotnn 
vos part* de prise ne s* seront { 
vées a u moins à ce chiffre. B n e i 
que Je suis généreux. 

pol.ee

